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A propos d'une enquete de l'OMS:
Developpement psychique et besoins

offectifs de l enfant: le role de lo mere

Quelle mere n'a connu ces heures de decou-
ragement oü, au soir d'une journee harassante,
eile constate qu'elle en est rigoureusement au
meme point que le matin, qu'elle a consume
son temps ä repeter des täches monotonement
quotidiennes sans accomplir aucune oeuvre
tangible et qu'il en sera de meme 365 jours par an
pendant des annees tant qu'elle elevera des
enfants...

Et pourtant cet humble travail maternel
comporte une inestimable valeur. Les femmes
qui en douteraient devraient trouver le temps
de lire les pages admirables de rigueur et de

penetration scientifiques publiees par le D'
John Bowlby, expert-conseil de l'Organisation
mondiale de la sante, sous le titre: «Soins mater-
nels et sante mentale». Malgre une forme par-
fois ardue, ce recueil de faits et de chiffres cons-
titue un veritable monument ä la gloire de la
maternite. II demontre en effet comment tant de
menus soins, de tendresse et d'heures apparem-
ment perdues creent le climat indispensable ä

l'epanouissement de l'enfant et comment, au
contraire, l'absence d'une presence maternelle
perturbe frequemment d'une maniere grave le
developpement mental, meme si les conditions
d'hygiene sont portees au plus haut degre de

perfection.

Importance vitale des soins maternels dans la
petite enfance

Les recherches psychiatriques de ce dernier
quart de siecle ont mis en lumiere l'importance
vitale que presente pour l'equilibre mental de
l'adulte les soins prodigues par les parents
durant la petite enfance. Et sans nier l'existence
de facteurs hereditates et constitutionnels, on
admet aujourd'hui sans conteste que nos
dispositions affectives et notre developpement intel-
lectuel dependent etroitement de nos premieres
annees et que bien des troubles psychiques
relevent en realite d'une privation de soins
maternels. Les causes de telles carences sont
multiples: le travail de la mere hors du foyer,
l'illegitimite, le divorce y tiennent le premier
rang. Dans une etude portant sur plus de 70 000
enfants. le psychologue parisien Menut constate
que 60 % des enfants difficiles proviennent de

foyers dissocies — les families irregulieres ne
fournissent que le 12 % des enfants de caractere
normal. Parfois, c'est la maladie ou la mort qui
prive l'enfant de ses parents, ou encore la
maladie de l'enfant qui necessite une hospitalisation

prolongee. Beaucoup plus rarement enfin,
c'est l'indignite de la mere qui est en cause,

par le D< Jean Fahre
et Marie-Therese Fahre

mais il importe de souligner que la plupart du
temps, une «mauvaise mere» vaut infiniment
mieux, pour le psychisme de l'enfant, que le
placement dans une institution publique. Cette
notion ressort clairement des recherches que
Spitz et Wolf ont entreprises sur le developpement

mental dans l'enfance. Si la mere s'est

occupee elle-meme du bebe, le «quotient de

developpement» d'un enfant d'un an — calcule
selon des normes sur lesquelles nous ne pouvons
insister ici — oscille entre 131 et 108 selon le
degre d'evolution du milieu social; chez 69
enfants eleves par une mere non mariee et delin-
quante, dans des conditions materielles souvent
mediocres, le quotient de developpement ne
s'abaisse pas en dessous de 105. Au contraire,
61 bebes vivant dans une institution publique
pourvue d'une hygiene parfaite, presentent une
chute catastrophique du quotient ä 72 en
moyenne.
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L'EXPOSITION DU «BON SECOURS»

L'exposition «Connaissez-vous l'infirmiere, son action,
son rayonnement, hier, aujourd'hui, demam?» organi-
see par l'ecole genevoise d'infirmieres du Bon-Secours
du 8 au 16 mai a connu un vif succes. Son inauguration

le 8 mai a eu lieu en presence de Mine la comtesse
de Sarre, qui avait bien voulu lui accorder son bien-
veillant patronage, de M. le conseiller d'Etat A. Picot
et de nombreuses personnalites. MHe Duvillard, direc-
trice de l'ecole, et ses collaborateurs et collaboratrices
ont realise lä une excellente et utile demonstration
qui a captive les nombreux visiteurs de l'exposition.
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L'hygiene la plus rigoureuse ne remplace pas la
presence d'une mere

De fort nombreux pediatres, psychologues et
psychiatres se sont penches sur les consequences
nefastes d'une carence totale de soins maternels
chez les jeunes enfants. D'apres leurs consta-
tations unanimes, tous les enfants de moins de
sept ans semblent y etre sensibles, mais ce sont
les trois premieres annees surtout qui offrent la
plus grande vulnerability. On connait bien, au-
jourd'hui, l'aspect caracteristique des enfants
eleves dans certaines pouponnieres aux
conditions d'hygiene rigoureuses mais oü les bebes
passent entre les mains d'une quantite d'infir-
mieres sans avoir la possibility de s'attacher
durablement. Tres vite, ces petits deviennent
apathiques, tranquilles, trop sages; ils frappent
par leur päleur, leur manque d'appetit, leur
aspect malheureux. Et, selon les statistiques, ils
apprennent beaucoup moins vite ä parier que
les enfants eleves par leur mere. Avec les
annees, on constate que c'est tout le psychisme
de ces abandonnes qui est perturbe: ainsi, bien
qu'assoiffes d'affection, ils se montrent in-
capables d'un attachement profond, liant des
amities superficielles qui se deferont sans
raison. L'insuffisance du sens des realites objectives,

une imagination debordante et un manque
absolu de sens critique en feront souvent des

mythomanes et des inadaptes. Et c'est jusqu'ä
leur future famille qui risque d'eprouver les

consequences funestes de la carence affective
subie dans la petite enfance; il s'etablit souvent
un cercle vicieux: un enfant prive de foyer
stable devient ä son tour inapte ä creer des
liens conjugaux durables — si bien que le
drame se perpetue ä travers les generations.
Un probleme social trop souvent mal compris
et mal resolu

II est particulierement tragique de constater
que dans bien des cas, le retour tardif dans un
milieux affectueux ne parvient pas ä corriger
ces troubles, car il s'agit de marques indelebiles.
Empressons-nous d'ajouter que, par bonheur, un
Substitut maternel pourra frequemment rem-
placer la mere absente. Ce sera tantot un
parent, tantot une nurse, une infirmiere ou toute
personne avec laquelle l'enfant vivra des ses

premiers mois et durablement, ä laquelle il
pourra adresser son premier amour. En effet, le
nourrisson comme le jeune homme exige, pour
se developper avec harmonie dans tous les do-
maines, une ambiance chaleureuse et aussi de
se sentir uni ä un etre par un lien affectueux et
constant, source de joie pour tous deux. II doit
comprendre qu'il est un ob jet de fierte pour sa

mere, tout comme celle-ci eprouve un enrichisse-
ment de sa personnalite en regardant croitre ce

petit qu'elle a forme.
Les assistantes sociales qui vivent au contact

quotidien de ces douloureux problemes en sont

arrivees ä la conclusion que, le plus souvent, un
enfant se developpera mieux dans une mauvaise
famille que dans un excellent orphelinat. On
comprendra, des lors, que tout doit etre entre-
pris pour que ce ne soient pas des obstacles
materiels qui empechent une mere digne de ce
nom de garder son enfant. Helas, il n'en va pas
toujours ainsi: «•Certains gouvernements, ecrit
Bowlby, qui, actuellement seraient prets ä de-
penser jusqu'ä trente dollars par semaine pour
entretenir des enfants dans nos institutions,
trembleraient ä l'idee de donner la moitie de
cette somme, ä une veuve, ä une mere non
mariee, ä une grand-mere pour l'aider ä elever
un enfant au foyer. De fait, rien n'est plus
caracteristique que l'attitude des pouvoirs
publics et des ceuvres privees d l'egard de ce
probleme: ils acceptent de consacrer des sommes
considerables pour des soins donnes aux enfants
hors du foyer, alors qu'ils montrent une parci-
monie tatillonne pour I'aide accordee au foyer
lui-meme. On pourrait fournir bien des exemples
de cet etat d'esprit: ainsi, les sommes considerables

depensees pour I'hospitalisation en com-
paraison des sommes bien moindres que neces-
siteraient ces memes soins au coeur de la
famille...»

Donner avant tout ä l'abandonne un climat
familial

La partie constructive du rapport n'est pas
moins interessante que la partie critique. Dans
sa conclusion, le Dr Bowlby, suggere des mesures
sociales qui favoriseraient le maintien des meres
dans leur foyer et la protection des enfants
illegitimes. Et tout en preconisant l'adoption
precoce plutöt que le placement dans une
institution publique, il dessine l'organisation ideale
des maisons pour enfants abandonnes. Pour y
creer un climat vraiment familial, il est neces-
saire de renoncer au Systeme des multiples
nurses qui soignent en Serie de multiples
enfants. On formera au contraire de petits groupes
de bebes d'äge different, ä l'imitation d'une
famille, — dont une seule personne s'occupera
uniquement pendant plusieurs annees de suite.
Chez nous, la plupart des institutions s'orientent
dans cette voie, mais on comprend qu'un tel
Systeme soit fort onereux. Aussi aimerions-nous
que nos lecteurs, rendus attentifs au tragique
probleme des enfants sans mere, repondent
toujours plus genereusement aux appels de la
Croix-Rouge, du Secours aux enfants et des

pouponnieres.
Une telle etude, qui met l'accent sur les

valeurs affectives, marque ä notre epoque une
reaction bien interessante contre certaines
notions faussement progressistes. On saura gre au
psychologue de confirmer par des documents
objectifs ce que pressentaient l'instinct naturel
aussi bien que le sens chretien de la famille.
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